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comme toi-même. Ne vous a-t-il pas donné la raison pour juger le bien et
le mal ? Ne vous a-t-il pas donné un cœur pour compatir aux souffrances
de vos semblables ? Ne sentez-vous pas qu'en étouffant votre
conscience, vous étouffez la voix du progrès et de la charité ? Ne sentez-
vous pas que vous ne traînez plus qu'un corps vide ; que rien ne bat plus
dans vos poitrines, ce qui rend votre marche incertaine ? car vous avez
fui la lumière, et vos yeux sont devenus de chair ; les ténèbres qui vous
entourent vous agitent et vous font peur ; vous cherchez, mais trop tard,
à sortir de cette route qui croule sous vos pieds : la crainte que vous ne
pouvez définir vous rend superstitieux ; vous jouez l'homme charitable ;
espérant racheter votre vie d'égoïste, vous donnez le denier que la peur
vous arrache, mais Dieu sait ce qui vous fait agir : vous ne pouvez le
tromper ; votre vie s'éteindra sans espérance, et vous ne pourrez la
prolonger d'un seul jour ; elle s'éteindra malgré vos richesses que vos
enfants convoitent d'avance, car vous leur avez donné l'exemple ;
comme vous ils n'ont qu'un seul amour, celui de l'or, seul rêve de
bonheur pour eux ; et lorsque cette heure de justice sonnera, il vous
faudra paraître devant le juge suprême que vous aurez méconnu.

TA FILLE.

La conscience.

Chaque homme a en lui ce que vous appelez une voix intérieure, c'est
ce que l'Esprit appelle la conscience, juge sévère qui préside à toutes les
actions de votre vie. Lorsque l'homme est seul, il écoute cette conscience
et se pèse à sa juste valeur ; souvent il a honte de lui-même. A ce
moment il reconnaît Dieu, mais l'ignorance, fatal conseiller, le pousse et
lui met le masque de l'orgueil ; il se présente à vous tout gonflé de son
vide ; il cherche à vous tromper par l'aplomb qu'il se donne ; mais
l'homme au cœur droit n'a pas la tête altière ; il écoute avec fruit les
paroles du sage ; il sent qu'il n'est rien et que Dieu est tout. Il cherche à
s'instruire dans le livre de la nature, écrit par la main du Créateur ; son
Esprit s'élève et chasse de son enveloppe les passions matérielles qui
trop souvent vous égarent. C'est un guide dangereux qu'une passion qui
vous mène ; retiens ceci, ami : Laisse rire le sceptique, son rire
s'éteindra. A son heure dernière, l'homme devient croyant. Ami, pense
toujours à Dieu, lui seul ne trompe pas. Rappelle-toi qu'il n'y a qu'une
route qui conduit vers lui : la foi et l'amour de ses semblables.

TA FILLE.


